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L:l pêche a un impact ditect

SUt les tessources exploitées, mais

également des effets indirects sur

les autres espèces et sur les habitats

matins. La surexploitation des pois­

sons prédateuts (thons, morues,

mérous ... ), ou encore des requ ins,

conduit à des écosystèmes plus

instables. Les poissons fourrages,

COol me les sard ines, les anchois ou

les harengs sont capturés en grande

quantité et sont autant de nour­

riture soustraite aux ptédateurs,

comme les oiseaux, les mammifères

ou les gros poissons. D'autre parr,

les rejets en mer d'espèces non com­

mercialisables impacrent la biodi­

versité marine. Enfin, les dragues

et les chaluts dégradent des fonds

marins et Ont des effets significatifs

su rI' état de santé des écosystèmes.

Aces impacts écosystémiques de la

pêche se rajoutent d'autres impacts

anthropiques, et notamment la

destruction de certains habitats

(régression des zones humides ou

des mangroves) et les pollurions blo­

logiques (espèces invasives, cf. VI.8).

Le changement climatique affecre

ég:llement la dynamique des res­

sources marines (cf. VI.3). L'aire de

tépartition de nombreuses espèces

se déplace vets les pôles avec le
réchauffement des eaux, tandis que

l'acidification' des océans détruit

les cor;aux et modifie la producri­

vité plancronique (cf. Ir.9). ln fine,
ce sont les propriétés globales des

écosystèmes qui peuvent être affec­

tées, notamment leu r producrivité,

leu r biod iversité fonctionnelle et

leu r résilience'.

Récon ilier
l'explOitation
et la conservation

Une vision globale s'est técem­

ment imposée avec l'approche

écosystémique des pêches (AEP):

celle d'une exploitation dutable

des ressou rces, respectueuse des

écosystèmes marins. L'AEP nous

promet ainsi une réconciliation

entre ]'exploitarion et la conser­

vation de j'ensemble des espèces,

en s'appuyant sur les écosystèmes,

aujourd' hui reconnus comme

l'échelle appropriée pour l'inté­

gration des connaissances scienti­

fiques et pour la gestion. L'AEP a

émergé avec la déclaration de Rio

de 1992 (Agenda 21) et le Code
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de conduite des pêches respon­

sables de la FAO' en 1995. Le rôle

et ['importance des AEP Ont été
reconnus par quarante-sept pays,
lors de la Conférence sur les Pêches
responsables dans les Écosystèmes

marins qui s'est tenue à Reykjavik

en octobre 2001.

L'AEP a aujourd'hui des réper­
cussions très directes dans la gestion

des pêches, dans des pays comme

l'Afrique du Sud, l'Australie, ou

les États-Unis. En Europe, elle est
inscrite dans les textes de la poli­
tique commune de la pêche (PCP),
mais le processus de mise en œuvre

s'avère lent et hésitant. Depuis une
cinquantaine d'années et encore
aujourd' hui, la gestion des pêches

s'appuie sur des avis scientifiques,
qui découlent d'une apptoche dite

« mono-spécifique ». Les quotas de
pêche sont calculés srock par stock
(pout la morue de mer du Nord,
l'anchois du golfe de Gascogne ...),

en cherchant à assurer la durabi­
lité écologique de chacun d'entre
eux, mais en négligeant la com­
plexité des imeractions au sein des

écosystèmes marins.

L'AEP est, ou devrait être, un

processus d'amélioration perma­
neme qui change nos relations avec

la narure et la gouvernance des

océans. Les engagements interna­
rionaux pris lors du Sommet mon­
dial sur le Développement durable
à Johannesburg en 2002 ou lors de
la Convention pour la Biodiver­

sité à Nagoya en 2010 fonr obliga­
tion aux États «d'incorporer des
considérations écosystémiques dans
L'aménagement des pêcheries ».

Concrèrement, ils se som engagés
à restaurer les srocks de poissons

effondrés si possible dès 2015, ou
au plus tard en 2020, et à établir un
réseau de réserves marines couvram
au moins 10 % des surfaces océa­

niques en 2020.

Les textes eu ropéens font éga­

lement référence à la nécessité de

« minimiser L'impact de la pêche
sur les écosystèmes». Dercière cette
expression, se cache en réalité un
enjeu majeur. Face à la complexité

et à l' imprédictibilité des écosys­

tèmes, il s'agit de mettre en œuvre
une réelle approche de précaution,
qui ne se conreme pas de définir des
impacts maximums admissibles,

mais développe une culture de la

recherche permanente de l' impaer
minimum. Ceci concerne, par
exemple, l'optimisation des tailles
de caprures, des engins de pêche,

des saisons et des zones de pêche.
Globalement, il est possible de
pêcher mieux, voire plus, en impac­
tant moins.

Appo des outils

SCientifiques

Le rôle de la recherche est clé
dans la mise en œuvre de ['AEP.

Pour les scientifiques chargés
de la formulation des avis et des
recommandations de gestion, cette
approche conduit à un profond
renouvellement des champs de la
recherche. Il ne s'agit plus seulemem

d'analyser et de modéliser la

dynamique des stocks exploités,
mais de comprendre les interactions
multiples qui déterminent le
fonctionnement des écosystèmes

marins et des systèmes d'exploitation.

Des avancées scientifiques majeures

om été produiœs ces dernières années
en écologie des interactions. La
construction de scénarios d'évolution
des socio-écosystèmes dans un

contexte de changement climatique

a été tévolurionnée par les nouvelles
rechniques de modélisation.
Des modèles de simulation des
écosystèmes qui permettent de

coupler les changements climatiques,

les évolutions de la productivité

biogéochimique des océans et
l'exploitation des populations
marines sont aujourd'hui

développés avec des résolutions

spatiales et temporelles fines et en
trois dimensions. Les approches
« indicateurs» permettent
d'évaluer de mieux en mieux les

performances économiques et
écologiques des différents modes
de pêche, dans l'optique d'une

gestion par flottille. Ces avancées

scientifiques constituent des outils
performants, mais encore peu
utilisés pour revisiter la gestion des
ressources marines.

Ces différentes initiatives,
complémentaires, permettront de
concrétiser et de mettre en œuvre
l'approche écosystémique, dans
un cadre toujours plus intégrateur,

et de permettre u ne exploitation

durable des écosystèmes marins
dans un contexte d'enjeux globaux
qui s'avèrem toujours plus pressants
et complexes.
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